
LA MOUCHE 

Mouche est un nom restreint à de très-petits ruisseaux. 
Il nous semble dérivé de la même source que le radical qui 
a formé la Meuse et la Moselle. Mosa et Mosella en France, 
Mosains, Mosega, Moschi, Moscheni, Moschias, en diverses 
provinces étrangères, peuvent parfaitement donner Mos-
chelle, Mosche, Mouche; c'est assez conforme aux lois de 
l'étymologie. N'ayant point d'autres preuves que ces suppo­
sitions à fournir aux incrédules, nous nous contenterons de 
rappeler les différentes Mouches dont nous avons décrit le 
cours dans nos promenades artistiques. 

Plusieurs Mouches et Mouchelles en Savoie ; le torrent et 
la cascade delà Muselle en Dauphiné; les hameaux, moulins, 
châteaux et villages de Mucel, Mussel (de Musellis), Musin, 
(de Muycino), Muzin, (de Musino) et Musinem (Musenens), 
toutes localités du département de l'Ain et baignées par de 
légers cours d'eau ; deux rivières, dites Mussel, la Mucelle, 
la Mouche et les Mouches se trouvent aussi dans la même 
contrée. Nous avons encore la Mouche a Yvours, la Mouche, 
la Grosse Mouche et la Petite Mouche à Lyon. 

Le nom de ces trois dernières Mouches fut donné à toutes 
les lônes qui sillonnaient le territoire compris entre la 
Guillotière, Saint-Fons et la rive gauche du Rhône. Ces 
lônes étaient alimentées, soit directement parle fleuve, soit 
par infiltration, soit enfin par les sources qui filtrent des 
Balmes viennoises. Elles rentraient dans le lit du Rhône après 
une existence éphémère. 

Comblées aujourd'hui pour la plupart, en suite de la 
construction de nombreuses usines, de l'établissement du 


